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1. - IMPORTANCE ET INTERET DE LA CULTURE

DE LA LENTILLE EN ALGERIE

A. - HISTORIQUE - IMPORTANCE

Cultivée autrefois çà ct Iii, avant lR30, c101lS les iurd ins ('1 dons le .... champs
des fcll ahs (su rtout en Kabylie) qu i Il 'en visngeaient guère eomrue aujourd'hui en­

core que la satisfaction de leur consommation [ami l ia lr-, ln lentille n';, jnmais oc­
cupé JUSqU'CIl 1939 de superftcics bien impor-tantes. A\'11111 ln d crnlère guerre, la
culture de la lentille avait atteint SOli max ünu m en Hl3û (3.2i'O ha = 21.499 q)
pour tomber au cours des années suivantes aux environs (1(' 1.:200 -1.300 ha par
suite <ln non écoulement des récoltes \'1 de ln baisse catastroph irjue des prix alors
enregistrée sur le marché générul dos légumc s secs, A partir de 1937, une légère
amélioration pouvait être notêc sc traduisau t par la culture en 1939 de 2.239 ha,
en raison des con ditions économ iqu es redevenues plus rovorables ('j su l'tout de
la propagande faite en sa îaveur dan s sn pr-inr-ipnlr région fl(' pr-oduction : Il' Ser­
sou. par un agr-iculteur averti . xl. A. .Inrrige. lequel arrivé. il la suite d'efforts pcr­
sév éran ts, à mettre au point une lcchn ique <':\111\1 rule snüsfaisante, avait su. en
outre, gagner ct intéresser 1(' mnrché métropolüu in par une présentation com­
mercial e parfaite des produits locaux.

La guerre , en créant des besoins 1I0UVl';IUX, li nidé au développement ne ln
culture de la lentille en Algérie. Grâce aux efforts combinés des Services Tcchn i­
ques de: l'Agriculture. des producteurs in Il'l"<.>ssés el du Svrvi ce de 1']11 kllrlmwc'
Militaire (1). une' formule très heureusement établie fissurait d ès los semailles
1939, par culture sous contrat. Il' r:l\'i!aiIlelllcnt dt' l'A rrn ée. :\,Inlrn-{> l'armistice
et la disparltion consécutive des débouchés militaires , la culture n'a pas régrcs­
sé ct môme, devant la nécessité de- pourvoir au ravitaillement des populations lo­
cales, elle li progressé (12.921 ha en 1942) pour sc rnai ntcni r jusqu'en 1947 au ni­
veau de 8 à 9.000 ha. A partir (le cot te époque e1: de larges ilehouchés s' étant OH

verts sur la Métropole et les Pays nordiques et cen \1"311 x (le l'Europe, la culture de
la Ient il.le a connu un remarquable essor dépassant 34.000 ha en 1949 pour attein­
dre 39.5,00 ha en 1952.

A partir de cette date on note une diminution (2) régulière par suite:
- d'une part nu volume trop grand de la production Iocale et du cours très éle­

vé atteint par J(" légume (qui ont en cornhré et raréfié les marchés) ,

(1) Inlrendant général Cahuzac (T.O.A.f.N.) - Intendant G. Mortin CO.C.A.A.)

(2) 1.000 ho 1.000 a 1.000 ho 1.000 a

1947 11,5 39,1 1953 31,7 151,4
194/1 113,8 118,4 1954 3!5,9 202,3
1949 34,9 155 ,6 1955 29,7 141,0
1950 3.4,9 177,1 1956 21,6 116,8
1951 36,.( 204,5 1957 12,8 67,4
1952 39,5 159,5 19511 \<\,0 85,1
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d'autre part C!(' la ccncurreucc grandissante el seri cuse d'importations ('XO­

tiques (prtnclpnlement chiliennes), mieux pr èxent ècs et moins chères, qui ont
gagné Cil partie les marchés métropolitains el du Centre Europe (surtout alle­
rnand) .

R. - INTERET DE LA CULTURE DE LA LENTILLE

Comme les toutrl"S légumes secs, la lentille permet une utilisation judicieuse
et rentable des jachères et son incorporation facile dans les assolements typi­
ques (hiennal ou triennal) de la céréal icult ur e algérienne, comme tête de rota­
tion constitue un excellent précédent <lu blé , tant par la préparation ct l'entre­
tien continu des terres qu'elle nécessite que par l'enrichissement de celles-ci en
37.0te qu'elle entraîne. POl' ailleurs. sa culture , hien conduite, entraîne un hénéfi­
ce supérieur à celui accusé par la seule culture d e la céréale. Elle exige une main­
d'œuvre abondante au cours de la campagne, surtout au moment de la récolte.
('1 est. par là, éminemment sociale.

La spéculation de 10 len tille. amorc ée comme i Il diqué plus haut, il partir dt'
1939 rlan s le Sersou, s'est révélée comme une source notable d'enrichissement qui
l'a fail puxser au premier rang des preoccupations des agriculteurs qui son t pas­
sés progrcssivernent de l'assolement bien nul extensif = jachère (partie labourée
-- partie cultiv ée = lentille à grand écartement) --- blé , à un assolement quadrien­
nal = [ach ère lahourée-hlé-lentille, (jachère cultivée il plus ou moins grand
écartern en t) --- hlê ou orge, pour arriver à I'asxolvment biennal du type = lcn til­
le (culture normale à écartement réduit) - blé (uvee suppression presque tota­
le de la jachère labourée). Il s'en est suivi une t ro ~ grande production du Iégn­
me sec qui, correspondant li une sursaturation (les marchés et également à \JO<'

certaine fatigue des terres (diminution sen sibit- -los rendements on blé) . a incité
les agr iculteurs à revenir aux anciens assolements et à réduire les superficies
embl avées.

L'extenslon de la culture de ln lentille ail Sor sou s'est parallèlement étendue
à d'autres régions Il' Algérie (3) déhardant parfois dan s des situations. qui. à di­
vers titres Ile lui eonv enaien t pas (p. ex.: terres trop tuffeuses = production de
grains de cuisson difficile) ,

La facilité des marchés connue dans les premières années d'après-guerre a
conduit les agriculteurs à ne plus nsscz sur veille r- la qualité des produits livrés :
tonte la production (quelles que soient sa valeur et sa présentation)
était largement écoulée à des prix très r émun érateurs. Avec le retour au calme.
non seulement la conquête de nouveaux marchés mais le maintien des marchés
conquis ont été rendus difficiles. les acheteurs se montrant de plus en plus exi­
geants quant à la qualité commerci ale et culinaire des produits offerts, Seules on t
pu subsister les organisation s privées 0\1 coopératives permettant un condition­
nemen t sévère parfait du produit expor té. éliminant: les grains vieillis et brunis
(provenant des stocks de report (4) les grains bruches 011 "Itérés. ct mettant à la

(3) Déportement d'Alger : Sersou Nord, Sersou Sud, Bouirc Berrouaghia, Aumale .
OÉportement d'Oron : Tiaret, Frenda.
Dêportement de Constanline: Batna, Sétif, Tell Nord cons tcntinols, Kermta, Bi=t, Penthièvre.
141A éliminer du commerce d'exportation, même par mélange portiel avec les lots de 10 récolte 01'1­

nuolle (g roins Ô de st iner à la br ûler ie, Ô la fobrication de fo rl~e. de rég.me ou de moutures fourragè res.)



n'nle U('S grains sains d(' eulibrc élevé et homog ène (par l'installation dl' xluti ons
de trlagc-calibragc et de dèsinserttsat lou hien équipèex) répondant HUX normes
dt· l'O,F.A. L.A. C. el aux rlesirleratu du commerce el de la consommatlon (5).

Si du point de vue physique, hl préscu tatiou actuelle -lcs produits algériens
est plus que satisfaisante. elle a encore be sul n d'être nmèliot-èe par la culture de
variétés pures, il grain de coloratlon uniforrnc cl t'laire: sans tigrures pour les
lentillcs Iargex blondes ct pt-tites blanches {le Syrie. il !'Il'aill assez bleuté pour les
lentilles vertes. An moment du « boom » sur la r-ulture, les ugriculteurs algériens
n'ont [JU~ porlé l'attention voulue il la puretè variétale des lentilles qu'ils culti­
vaient (toul sc vendait bien et cher) cl ne se sont pas intéressés à la multiplica­
tion des souches amèllorées mises ~'l leur disposition. pour rnultipl icntion acc élè­
rée, pur la Station Ceri traie d'Essais de Semences ct d'Amélioration des plantes
de :v1ulsOIl-Ctlrrée, qu'ils ont délaissées Dl! perdues. Celte désaffection qui conti­
nue l'Il core. s 'est traduite par 11 n ralcn tisscrnen t dans hl recherche- ries lentilles
nIgéril' Il n cs (\,au tan t qu e ces de rn ières sc trouven t su r 1<"$ march és cu ropéens ('11

concurrence grandiss:'lIllc avec les lentilles chiliennes: (l'excellente présentation
commerciale (calibre élevé et homogène, gralns clairs non li~rés ct nOI1 bruchès)
el moins chères.

POUl' conserver une production. source de richesse pour les reglons qui s'y li­
vrenl, il faut donc que les agriculteurs fassent l'effort nécessair-e pour égaler, sinon
surpasser 1Cil rs concurrcn I~.

(5) Qualités à rechercher po", l'exportation :

Grain de calibre
LENTILLE supârleur

Couleur Cotylédon Forme rapport E/Dà (mm)

Lorge blonde 6 à 7 blond clair joune 0.3 - 0,4
Pet 1te blanche 5 blanc è blond . 0,5 - 0,6
Verte du Puy 4 vert bleuté . •Lorge verte 5,7 . jaune 0 u vert 0,3- -04



II. - RAISONS ET BUTS DE L'AMELIORATION

DE LA LENTILLE EN ALGERIE

L'arn éltorutlon de ln lcuti llc. (ell e qu'di e es! en trent-ise Ù la Sta l ion (Il' M,dsOIl­
C" ]'r<:'0 fi pour but s ess entiels la rer-lu-rch c cie nll'i (·t(·s ou de lign ées :

1" pures, hOll\( , g i'll CS, nroduct ives, saines c l hien adap t ées ;
2' ... grain rie lionne quali i é commerciale el cul inaire.

HOMOGENEITE VARIETALE

Celle rCdl('I'f'l\e rle l'Ilolll rl gr né il t· va ri ètnl« 01'1':1111 \ ('I)drc ù )'nl)tcllIÎc})] d e li­
gn écs nurcs, a conduit, '"ul d'abord. ù (j1'l.'S S ('I' : l'iuvr-ntuirc des populn l ions locak«
ou introduit cv. la s('p ,I!'ali on el la d cscrio lion d,'s rfivcrves fonnl's 011 sortes l'l'neon­
11 '('(':-' , ln nomenclature d('s caract ères de dcs('l'iplion l ' I !l'HI' Ii,lis <ln ;'1 (' ('1' 1:1' )1'> carnc-­
lèr(", ~rll {-(ique s, l'le . «i)

L... --<

l. l"'g~ Blonde
-'\85;2B6

l. Large BIDClde
M~tropo le 3 870 j4

1.. La rgo Ve r te l ,a rC>!
337 j 64

(6) Ce QU~ c cond u it à un assez 9 1"0S et lent tr c vcnl, Cor POUf la le n t ille [comme d'ailleurs. Dour pres­
qu e tous les out res ~égu rn e'i secsï , 10 b rb hoq rophle ~ u r le sujet est po uv rc ou p rotrq uement me x istonte



ï

L P"'.t c a :onc he
de Sy rie ;<2 2.1172

?RODUCTIVITE

L PcI ' le 5100clw
lo rd l\ c ~ :;: t:- djos 2 77

L Ver te d u P'l.IY L Pcltt e Rougc
d'F.gypte

L ',lI 11 t 'lio],:lt jo ll d e 1<1 p p )c!ndiYil é porte ~ 1 J1' la rechercb c (il- liFJl é(~s P )'{' ~t: 11 ( n 1l 1

011 1'{' lI llI ss:Jnl l(:'i f :l ('!cUI' \ d l' rr-ndemcnr su i v an t s :

\'('S I~ I :Jli () 1l nmp lc, " nomhr eusc v r arni û cat i nns jll'incip :.llcs ("{ seco udai r es, .-.r
tr adu i sanl p ar un e )o n gu c ph jodc pr éf'lorn le cl par une c!ellli· lanlh' jl(' (pCI'IllC I I<l,lJt
aux p l; lIll(' <' l'Il fI('u r , d'è ch nppcr ;1 l'action fics d ernières gel ées) ;

no r ah (,n rcmon lanl (' (2 ft 3 -- 4 é lllA'e ~ de Ilor ai xnns successives )

h a ut e l ('I'1i l i/ t, liée :1 un nombre élcvé : d 'i n fI0 1'<'5C<:0 ('(',\ par li !-:<'~ (en tre­
1l1 'l,'lllh ran nror -h és) . de g () Il~Se , pur inflorescences (2 il :l, rn r-om cn l .\) , ou cl<' grn ills
pa l' ge·lIsses (I il 2) (7 ) ;

" (·".fi:l 01ion r e<;I :lIl\ :1 pn r t dl"(~ssè jusqu' à matn ri 10 ;

H AT SANITAIRE

L(' ~ lc n fi llcx sont tr (' , ss-nsi blcs à ln rou ille tUrotnuces el'lIi') surtou t d an s l es
Z() J) (') l it tora le s , dans l e T ell -Nord coustnut iu oi s cl lu régio n do Slrli-Bcl-Abb ès :
1:lI es y échap pen t sur les h :'lll l"'" plai nes tclli euncs (S èt!r-Sersou}. Les dég âts so n t
«x tr êm cmr-n t rapines ct Ioud r o vnn ts : en q UC1 <JllCS [oui-n ees les récoltes . même aynnt

(7 } Le, coeccf è re s de ( ruct lflC ct ion 0 " 1 paru mo ,ns importcn ts q ue CCV" de vèg .o\otl on {Ex le g .-or>d
-so-nb re <les mm'( icotions compense lorgemen t une Ir ucli l ,col lon mc in s dense). (I:X : II peul êtr e rc m ê­
c .ô au m cnque d ' o mole u r de ru "'i'gi ,tut io" huc. titêue POf le res'Se rrem €'n l d e s, lig nes) .
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dépussé III floraison, sont anéanties par éc lu uid agc hruxquè ; les quelques grains
formés sont ridés, petits et inutilisables {dl' même que la pnlllc) . On Ile peut
guère lutter contre cette maladie que par le choix des régions de culture et lu
recherche de variétés résistantes.

ll"e mildiou de la len li Ile tBrusiohe ('ommullis) est apparu dans les mêmes
régions, notamment à la suite de pluies (avant ou pendant la floraison) ct duns les
parties les plus fertiles (après jachère), sans avoir toutefois provoqué des dég âts
aussi impo r- tants et spectaculair-es. La sélcctlon sani luire )Hlraî1 pouvoi l' donn er quel.
ques bons résultats .

ADAPTATION CULTURALE ET PHENOLOGIQUE

Les tr-avaux poursuivis dans ce sens tendent il dètcrrnlner régionulerucnt
(011 même localernen t) en fonction <lu milieu:

-- la supériorité d'u Il groupe variètal sur l'autre (leufille large hlon de. len­
tille peti te blanche. lentille verte (lu Puy. lentille large vert c d 'Alg ér-ie) 0\1 mô­
me de lignées d'un même groupe.

l'intérêt :

de la culture de vnrl ètés précoces. dem i-précoces 0111 tarrll vcs pour pal­
lier les acciclen ts dus aux gel ées précoces de pri nllemps (sur fleurs et
jeunes gousses) . l'l la sécheresse ou au sir-eco (jaunissement précoce.
défloraison) .
de la c ult u re de <leux variétés de nr ècocltê d lff'èreute pour réduire les
effets d'une pluviométrie capricieuse el faciliter l'échelonnement des
travaux de semailles, d'entretien et su r tou t dl' rérollte (les variétés pré­
coces devant HI''' réservées aux senlis tard if's : fin [anvi cr-rlêbut févrÏ<'r.
el plus denses).

VALEUR COMMERCIALE

Compte tenu dt' ce qui a été iudiqué ù la fil\ du chapitre nrécédeut. les
travaux d'amélioration doivent conduire ù l'obtention de variétés 0\1 rie liguèes
de bonne valeur commerciale. alimentaire et culln alre. ce qui tend:

-- à éliminer les types variétaux dèpr-ècl ès (couleur non recherch ée, grui nx
de petit calibre, non assez renfl és, etc... ),

_.- à rechercher les lignées il grain de calibre tdium ètre. épa isseu r) élevé.
il for'! pourcentage de grain de calibre supérieur dans la r écoite (pour éviter
les issues ne triage, de commercialisation extérieure difficile ct d e prix moins
élevé), à grains à cotylédons jaunes (de préférence aux grains ù cotylédon s
oranges, moins apnr éciés) . à grains non tigrés et de color-ation claire (lcntillc-,
larges blondes et petites blanches) t'tc ...

Cette amélioration n'a pas paru, ft la suite de IlOS truvaux, incon cl llublo
avec l'obtention de variétés productives,
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III. - LA PLANTE

A. w Botanique

La lentille tLen» esculen!a Moench = Eruum Lens L. = Cicer Lens Wild =
Vicia Lens Coss el Germ. ) serait rl'aprh Tf. Barulinu, reprèsen téc en Afriquc du
Nord par lIl1 certain nom brc de SOlJ.H·Spi'('('s et dl' variét ês que cette agronome
Il (!érrit cian s sa magistrale éturlc : « Lr n t ils or the {l.S.S.n. and of ol her coun­
trics » (8).

L'Nu de des populations lor-ales 0\1 pèriodlque me nt mtrodui tes (9) nous a
con du its à compl éter le répertoire (le la sp ôci alis te russe et il dresser de nouveaux
tableau x de Cl11 ssifical ion (voir t'Il cart in fil! el.

Ln prospection approfondie à laquelle nous nous sommes livrés nous il

permis cil' reconnaître à côté ciel' variétès citées par H, Barulina (que nous avons
toutes retrouvèes), de." formes nouve-lles M' dlff' èrenc iant par ln coloration des
goussr-x nva nt maturité. hl coloratiou des cotylédons, 1a coloratlon des jeunes
plantules (collet) . ('1<'. .. C(' rlern ie r caructère, aigu alé par l'auteur russe, sans
qu'elle lui nit nccordé une> grnnt1e importance dans la détermination variétale
a rc tcn II parti culièrerncnt notre attention car il s 'est révélé comme un caractère
constnnt el hèréditnl rc susccptlhlc de c1ifféreneirr li l'intérieur des var-Iétés ancien­
nes (ou nouvel -es) des fo rmcs nettement distinctes. non reconnaissables ou iden­
tifiables auparavant, NOliS nous sommes servis grandement de ce caract ère pour
I'observatlon 1'\ le mai Il tien de la pureté et de l'homogénéité variétales. pour
J'iclen Wil'ot ion et la dcscripticn ors variétés et lignées reu contrées ou notées.
A ce litr-e, ct' nouveau caractère de classlûcation est plus pnrttr-ulièrement inté­
rcssant pour les sële r-tionneurs.

B, - Systématique et classification agronomique
A rôl{~ de l'intérêt bot fini que présenté par le recensement opéré, s'ajoute

eelui (qui nous II beaucoup servi) d'urie connaissance plus profonde et complète
des lentilles rencontrées en Algérie. Nombre des var-i étés nouvelles recensées
n'intéressen 1 pas l'agriculture locale. D'autres, au con traire offrent plus d'intérêt.
toutes, en principe il cotylédons jaunes, les formes fi cotylédons oran gès é tan t
pel! prisées pal" le' commerce ct la consommation (colorntîon noirûtre dépl aisante
cl es Iégu ml's cuits et de leur bouilion).

Parmi les variétés retenues, il faut sign aler :
- dans le ' groupe macroaperma

(8) Supplement 40 th ta the bullet;n of opplled bcronv of genetk. end plcnt-breedino. - t.enin­
grad, 1930.

(9) Non seulement pa, les seins de la Stat ion Centre le, mois ous si par ceux des <Ig,lculteurn, de leurs
groupements ou des commerçants.
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- La lentille [u/'ge blonr11' (vraie) tuur, ll11/llIIU(/W ill Al. et sub-nuuuuuluria
p, L.-\.l:MO~T ri A, CHEnssus) encore 1I)ll)(t1ée Le nlil!c lllrul' hlotui« d'Algérie:
(/•. du Sersou 0/1 L, Jarrisre) (0). l.cntill« bloruir dll Cliil], Lenlllle plat» de
Russie, etc ... Celte vnrIété. dl' culture l'l'('t'nlt' en :\Ig~ril" (un pt'\! avant 19:~9)

provient d'Introductiouv f aites en p rovcu au ce clu Chili ou d<' la ;\Ii,tl'Opoll' en
\'lIC de rr-mp lur-cr ln t.cutillc pelit(, h1:.11WJ\(', l.es soud\l's \ ntroduitcs l'Il prvnricr
() ni été nmltiplièes S;Hl;; xèlection . même mussalc, p~'111hU1\ IOIl~Il:'tnP~ t-l l'('PI"{"

sentaient UI1 mélange accusé dl" formes diverses il P;l',lÎll~ plus ou moins lif(r<.'s.
de coloration non uniforme, d." rliamètrex variahlcs l'1 il cotylédons jaillies 011

orangés. Cependunt. une certaine arnèlioratlou a pu Nrl' constatée ù ln suite 0( '
n Ol1velles i ntrcductions rlu Chili et de- l'èdtfication ail Sorsou {le- Ceutrcs privés
ou coopérutifs de triage el dt' rOI1({itiOl)m'lneltt (ayant permis UIl(' certaine homo
gl'néisation et r égulartsat ion du cnli hre dos grain,; l'! rit' ln pré sen tat ion géuérale).
Néanmnins, p( il l'heure nctuellc ('1](' on', les l.cntl llcs larges blonde-s cultivées sont
loin d'avoi l' la régula ri li, SOIl hn i tahk- lun l au pni ut (h' vue \'égélnlif ('1 culturnl
que r-ommcrc ial. Dev:l1I1 la ('OIJ('llrrerH'(" grandiss:llllc' {!los kntilles snd-am érlcaluc-,
sur ll' nuu-ch é européen, les vieilles souches locales doivent disparaître devant
les formes sélectionnées que lr « boom ,. ()h~el'\'{' nl'n"s·gll"I'I'<' avait fait c1l'l:lÏs<;("l'
pn r h'<; fi t'ri cult ('(lI'S.

- A côt é de la Lentille larao hlonrlo ct 1'1\ llI"lmlg"l' pins ou moins :l.("('US{'

dans ses cultures, 011 rencontre la Lentille larue violette (var. uiolacea, sun·
uiolnc ea - P. LAUMox'r ct A. CHRYASSUS) qui n'est pas ,\ retenir. 1~ r-olorntlou
violncéc du tégnmen t rlc ses Rrai ilS n'élan t pas ap Ilrêctéc.

'.- L11 nouveauté il\tt!-re~sl1ntc de- cC' group,' ost la Lentille [uJ'!!l' verte d'Algé·
l'il' (Vrll', f/{f]eriellsis· P. L.\.üMONT et A. CHEYASSVS) nr-ovcu nnt de la descendance
d'un hyhride naturel rencontré dan-, la région dl' TiHI'C't en 1943, fi la lirnlk
des zones de culture (je- la LentiJk Jor!'l' hlond(' ('t dE" ln Lentille petite VN!('

du Puv el rlans la desceudauve duquel ont pu ('\t'(' isoli't's des Iorrne« stnhilisl'es
Ln production de la Leut ille <ln Puy se hou rtun t en A19l'dt' à des di!fi cultés de
comrne-rc i al isntion d'ordres rlivers (l'Il part iculiar celle de la p rotcctinn légale­
accordée aux lentilles métropolitaines dl' e-I' type) S1I r-ultrn-c n'est nlux il recorn­
111:lIl de l' ct cl Dit être remulacéa par celle rle ln i.eniille large ner!e (['Algérie.,
pr-orluct iv c. alliant les qualités culturulcs. cnnuucrr-iules pt r-uli nalros rie ses <1<'11 x
parents C'\ (le conditionnement fndk (gl'aills dl' cullhre élevé : 5,7 il 6.7 mm) ,

dans le groupe microsperrna

- La Lentille petite rouste d' fY!J pl» (Nlr, ulolasren« Rnrulilla) rcncontrêc
dans ries introductious égyptiennes qui correspondent il 1I11 groupe apprécié des
('OIl~Ot11ma I(' LI rs locaux (Lentillon d'AlgériC') comprenant également la var. puuc­
tata Barulina. Malgré cd intérêt purficul icr. il ne p:lraÎ\ pas qlle ('C''' lentilles
soient 11 généralisel' en culture, (l'aulr('~ e-omme 1<,s • pdi\{'s hlanches de Syrie ~

l'tant nettement à préférer,

'- le.ç I.entille,; moyclIll{'S b/oJl(ies (var. SUb-lllllllllllllaria, :;1/ batrovîrells !Jo.
rulill(l) pOllrrrJie-n t présl!t1I{'1' quelqll'i nlerèl s'il n\~X isl:l it pas les lar~es blolHl('~

(lc caljbre supériC'u." d Iivnlllt :lU ('olHlitionuemelll lin pOLlrccn\i1gc plu~ ou moins
élevé de grains rle diami'tre voisin on J{'!{èrenH'!I\ infl'rieur ù () mm . (J'li 11'0t1\'('
facilement preneur sur les marchés (.'11 lOis <lu (\cl\xii'lI\c' ('atégorie. S l'lIlt,!; 0111
été consl'rvées les Hgné('s dont le groin l' .~1 nl'!trl1ll't1t plu ~ !>Oll1 hi'.

(10) Du no", de son yulg'",soleur .ur les HOe>te, Plaines de> Sersou <llgérais.



, 1(1 Lentille petite uert« du l'1If1 Ivar. du puuenei« Burulina et sub-du puuen­
sis l', LA1-'~IOl':T ct A. Cil E\'ASSUS) c st la plu s ancienne dl's vuriétéx iutrodu itcx

{'li culture par les Eurouéens. vraiscrnhlnblemcnt importée en Algérie dès les
débuts (]<: ln colonisation. Sa 11I'()(l\ld iou toujour-s loC'ali Sl'e est ('11 voi e dt, r('gr('s­
sion rt'Iwlii' 1'(' (1930-19,'!2) <urtout do nu i, ([11(' l'a pp l'J1:11 ion tl'o1"igi 11(' fi ('1 (, uccor­
dée aux agr-iculteurs 11\\ :\/assi f Central. r('I.dl'lllrlll~\ti()1) qui ne ncrmct plus l'ex­
portation des récoltes lor-ales que -.;O\lS If' quuliûcalif ilr Lentill e (petite) o ert e
<l'Algérie, moins :Jpprétî('(' !lnlls 10 Métropole, ~[fllgré scs qualités év iden tes.
culturales et c-nli Il alros, ('PI\<' variété (de l' o n dltion nt-ment par ailleurs difficile
l'Il raison dl! faible calibvc <Ir' St'S grains) doit <'l'or)' la place- à la petite blanche
dl' Syrit' «(1<' même air.. l!'nc111pln!ion qur- hl larzc blonde. 11(' redoutant pas les
terrnlus cnlcaires ou luf'Ieux qui nu isent il la bonne cuisson des ~r[]ills) el il
la 1:J1'ge- verte <l'Algérir (l11(>nl(' Rire' Ill' culture qu'elle r-t meilleures situations
rlo ln Inrg-e blonde). POlir ks Jn('T1H"S caus('s p\ rn plus pour IH coloratlon ol'lmg(>('

<le leurs cotylédons les \":11'. scrsueusis r-I sub-scrsuen sis - P. L\t'MO~T rt A. r:HE­

v.vssus Il'offrrn t THIS d 'i lllé'-r\ cultural.

/0 Lentille petite blanche, dit e aussi de SlIrfl' (var. nulqari« (Al.) Haru­
Iino) H ètè lntroduite. esn~'ée ri èultivél" au SerSOl1 (11) :\ partir dr- 1932 où elle
a VlI sn cult \1re se d évelopper ranidemr-nt, en rcmp) acr mt-nt (le' crlh' ch, la Le ntillc
du Puv pour les raisons 'il soi11 diquées. Cr ItC' excellente \':\rit'Il' II l'on nu pen (Jan t
nlusicnrx années la faveur des colons par sa rusticité et ses rendements t'levés.
ln hnnue qualité de srs gruins (trh cuisant s. mêm« ('1] ptovr-nan co de r('C'olte~

verrues en terrains ealcnircs ou tufîr-ux) , App réci èe comme lentille de troupe
ou rI'i ntern at . elle a cepen dnnt pen à peu cédé la nlace il ln Lentille large- hlondc
il partir de 1939-40 pour di spnrnître <i 1)('\1 pr ès cornplèternc nl par ln suite. des
omblnvurt-s algér-iennes. Sn place commerciale Il t,té prise pr-atiquement par
les issues de lring(' ch' la laI'ge blonde (g1'flins ne calibre de 5 il () mm). Cette
défaveur rHI)'nÎ! injusti[ipp et sa culture devrait connattro un renouveau !Ir
faveur, suri out ('11 milleu traditionnel où ('11e devrait se substituer à ce-lle des
lentillons, A "on Intér-ieur. <!P\rX cai ègor-ies ont Hé rernnrnu ées s.' différend ant
/lnr I'épai SS('\Il' do s graiuv : une .1 grai ns très bomhès (épnis) qui correspond ml

tvpe or-iental ri il laquello il li élé conservé le nom <le Lentille petite blanche
de Syrie. L'autre à grains moins bombés (plus aplatis) rr-ncontréc (Jans les
anciennes cultures. désignée sons le nom de lentille petite blanche d'Algérie.
De ces formes. seule ln prornlèro pr ésente de l'intérêt r\ev::mt les exig"ences
commerclnles qui rèclamen t Il("s grains rcn fiés, Ce nendnn t la deuxième n'<"st
pas à rejeter complète men t par les sélectionneur-s cnr olle renferme (comme
la Lentille du Puy d'ailleurs des types résistnnt ft ln rouille. utllisables pomme
génitenr'> éVl"lllue1s on pOlir );1 ('ulture directe dans les lOne.s littorales 0\1 suh·
liftornks où r('He mnl:Hlir, hrutale rI cfrlngrrr\ls(' , l'st fi redouter.

Enfin, il a été [rOlln':' ('n 1954, ,1 l'inlériClll" (l' UIle' !ign('r d(' LX. '64, l~n tyPi'
nouveau. IIOIl encore si{Jl1alè ill Sqll'ici. se l1ifféren('Înn t (les autres \'ariétés par
la <,oloration de ses planl('~ qui restf'nt d'un vcrl faner ?l matl1rit~, (all lieu rl'être
(le C0111f'l1r poille on hrun ('!nir) et l'lnr ln color:Jlioll \"l'rtr fie .ses cofylédon"
apn\s récolle normnlr. Ce1t(' forme n été r1écrite pa r IJOUS SOllS l'oppcllal ion
de var. uiridissfma. Il est e-lleore trop tôt pOl1r ql1 'nit pu être délrrminf'e sa
valeur (l'ntilisfltion, cultl1fn!e rt commerdale.

(III Introduite du Proche-Orient et vulgarisêe par M. A. Jarrige.



IV, - METHODES ET TECHNIQUES D'AMELIORATION UTILISEE

A. - lVIETBODES

L'amélioration d e 1::1 lcuf lllc Cl>1 co n d u ite il b Station Central e d 'Essai s de
~p)JIC IlCC~ cl d'uméltoratlon d es pl antes rie Maison-Carr-ee, d ;)n s ses ch a m ps prn­
j)1'('~ ('1 d,III S d es cluunp s annex es (12 ) par ln vo i e de la ~,é' k(' t io n ma ssalc el
d(' III si'lN'li on gi: n (' :)!o giq llc nortant su r les ])opulaHOlls Iocalcx ou d'Introduction
plu" 0(\ m oin s rèccntc.

Ii,a sél ect ion ma ssale a éli' l'Ill ployée' nu (ll'bu \. nwlgl' é' se s i mper îer tlou s.
dans le but dr met l re r a pidr-men 1 iJ hl cli spo sl lion d(", nrodu ('.t('urs ries qu il Il li lés
imp o rtan tos rie sOlldl (" r epr(' sclll :lI1t 1111(' llI\l('l ioralif,ll) er-rta i 11 (' (bien qu'Iucom­
p \i'(e') Yi x-u-v is d es \'ariplùs c o rn ITIUI1 r,mrlll culti v ècs (( fJ11jou l'S très mêl:lnf(i:es) cl
c o un ncrc-lallséc- xous le ou al i f'ic nf i f (Jc r: S('llll'IH"(' S ;Ig"r('('(' s» (cr . arl'01è dl! 2li -1-44) .

Chemp d 'essais de la Stat ion Ce ntrale de MaÎ.on -C""ée

,~12) Le cl tr Cl\ de W.o I50n -( or r é.c n'est pas !fès. [J:'"Op ICC Ù 10 bonne vepc to uon rie 10 j(·ntillc qu ~ y
so uffrc- rci-gul ·èrc?m cn t de 10 ro ui ll e. de l'orobanche cl de l ' écu uu doçc . Le chorno d'ol'-f\ é l IOfO'!lon 0 é1C
tmnsD,,,tc ( 190) en a l t I tude, d a n, la région de 8 0" "0 {à 120 k m d'A lg cr j C'\ 10, esse .. de comport e­
ment ,,1 Ce r énderncn t so n t Dour, ,,,;vi, da", les Stot rons réglane!" , d e Sé tl ~ , Gu~lmo , Batna, Sidr-bel- Ab bès,
A n -Tèmouchcn t c t K ,n -c l -Hodj ar



Un c hamp de Mulli plicai io n de ient ille$ lar9" b lond.. IRediat )

Ell e' <1 ("l l' ;J ~ " C'I, vi te :J\l : l ll doll n (' C en l' aÎ .' Ol) de l'i n d irr i'!"Cll C(' Iles :lBl' iclI ilC ll l'S,

r es t és c!(:\' fl Il1 les fa c' jli ti's , j' (' c o ll k ll H' I1\ de Jeu n . r écolt es hHi-r og0n C"S , fifld e!"
il IC1ll' '<; \" ari~ l h hn hituel lc«,
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Elle fi Ial t place à la sélection généalogique heu le poursuiv ie actuellement)
qui tend il la production et li la commerciullsatlon dl' ' S('!llC'IH'C S sèlertionn ées »
(cî. :lrrf't(' ÙU 26/1144) d est conduite suivun! la kl'l1niqll{' générait' nnpliqu éc
il la Station Centrale dl' Maison-Carrée pour les ('t-n~llies el les légumes secs
(méthodes des rangs et des couples).

Le trnvuil d'am éliorution Il COIll III l 'lU'!' l'II 19~1l. Ail total. il II élé {'lft'{'lUt' :
1i2 in trod li etions (13),
53 sélecüous massales.

2,950 sélections généalogiques (14).
sur Iesque Iles 25 variétés ou li guées ont Hé conservées dont li en ~rall de multi­
pli ca tion. LI'.'; groupes les plus tr-availlés ont été L. lurges Illon des, L, petitc~

blanches, L. larges vertes d'Algérie. L'étude de ln L. n'rte du Puy a ('tl' aban­
donnéc (1948), Ont été conscrvées : L. mO:-'C'I)IlC verte ù rotylt'-dnns verts (>t 111111
~rr Ill. coloration da ses cotylèd ons, L. petite rouge d'Égypte.

B. - TECHNIQUES ET RECHERCHES SPECIALES

1. - COLORATION DES COTYLEDONS

Le co uunerre (int ér-ieur ou d'exportation) ne jll'[sanl pas llC' .~ le nt illes :'1 grains,
ù cotylédons orang és. seules les lignres il cotylédon-, [aunes on 1 été retenues
POur I'amélloraüon. La rer-on naisxnrn-e dr- la <'l,IOI':ll ion des cotvlédon .... peut sC'
fairr par examen do la cassure des graiu« OH pm' grattage OU tégument . A r('[t:'
méthode lente, II peul être substitué celle plus rapide et tout aussi efficace (lu
« mir-age » qui donne toute satisf'aet icn (à condltlon d'opérer SHI' ors Hrail1~

non vieill i.s on nOI1 échaudés ù légument 1l'Op op aque) Inn! 'l'Il sélrcli on massah­
que :pour 1(" contrôle de' ln pureté vnri ètalo des 1i~n ~1." sN" ('1iOI) uér-s (mélan ~(' .<;

accl de ntels),

2.• COLORATtON DES TEGUMENTS

II-('S Lenf il les ;\ téguments violets sont dépréciées conuuc-rcialenu-n t ri celle
p rèseutant ce ca rac tè re sont il rejeter. La sèlcr-tion massalc suffit pour élirn invr
les v ariétés in désirables,

3. - T1GRURE DES GRAINS

Irl y a lieu de distinguer deux types de tigrure ct pour chacun dt', irr éguln­
rîtés Iluctu an tes:

a l La ti grure des lentilles vertes (petites et larges)

Chez ces lentilles ln tigrure f'.~t une o rnementution normale. plus ou moi ns
développée suivant les types (l'arcs étant ceux dont la coloration de base du
tê-g"urtlent est complèternen t masquée par ries marbrures ou des jaspures).

Il 3) Par ordre d 'importance , AI rique du Nord, Métropole, Chm, Syrie, G....ce, Egypte,
Il~) L'omér;oration par hybridntton n'a pas encore été entreprise, eUe opporctr cependant nécessaire

P'" exemple pou r l'obtention de 1ignées résislont 1> 10 rouille).



hl La tigrure des lentilles larges blondes

Lv ronunerce rvcberc-hunt les \';1 l'i{'lt's a gnlins i Il d('l1I1H'S dl' 1i~run's (OU Ù

Iuibl« r,; de grains, P("II 1i~ri:s). ln s('h'rlioJ) IH' doit n-tr-nlr qui- des sortes il tégu­
ment dt' co lorati on un i rorrn t'. D'une façon g io n/' r nle, ln 1igrure lorsqu 'elle ~E;' ma­
nlf'este apparaît comme 1111 curact èr» plu » 0 /1 moine [lnrtnan] (15). La "élection
massuie l'si prntiquemen 1 i nop érnutr. La s élection géll foiogi{fue permel seule d'ar­
river, nlus ou moins rnp ]dl' ;11('n1. Ù des r ésultat s. Elle Il {'('l'ssitl' de Io nuue« rcpr-i­
ses pé li ip;rét's 1.'1 li ne observnn on poursuivie sur plu sieurs campagues cous ècutl­
vos e-H milieux différents POIl[' trouver des lignées (en nombre d'ailleurs restreint)
in dcrn nes dl' toute tigrurc. En d'et. un IIHaut de rnaturitè p hvsiologiquc ou un
milieu humide au cnurx ill' ln inutm-al ion sont r1é'a\'nrahk" il la mnu ifcstal ion dl'
lu tigrlll'C qui, pHI' contre, ~'" mun ifr-st c m ien x Cil anu ér-s sêr hcs el l'Il maturution
nor-ma le. Ln sélection nn p,llhr dl' chances cie succès {JIll' si elle porte sur ries
sonchos in ltiulcmcnt tigrc'e" f'l mnius de.j -;:; . n ll -" ('S ~ lI~ ('('~ chances son t plus aléa­
toi res (1 fi),

4. . CALIBRE DES GRAINS

a) Di am ètre

Le d inm è tr-e des l'lrnl n ~ ,',1 JI' S('IlJ (Ti tiT(' (17) li l' (';,ji hre 1'('\t'IlU par les Il or­
mes (\,t' stan dardisatton dt·, lcnti lles exportées éta hl ic -, nar l'O.F.A.L..-\.r.. (arrê­
U' du 26-10.49) et le comm err-e lor-al. Les Iru\':IIlX dt' st'\(>('tinn ont Hé poussés
ver x Il ne augmentation rnri-tnn 1(' du d iarnètre.

Dos résultat s tri's I)()sitifs ont (-lé' cn n-gistrés il ("et {'gm 'rI (d, Tah. 1). l'umé­

liorution poursuivie ayun 1 ]wrll\i s des gai ns spectaculaires ('~t npprÉ'('iahlrs sur
les vnT'i élés culturales tout venant . cu ('(' qui concerne :

fi) Jes lien1i llcx l ,lrl-!('S hloudes : dilHn('lre an téri('lIr : 90 ':" <\(' g"I'nins dl' moins de
6 mm,

. diamètre d(''S uouvcautés : iO r;; d(' ~rains supé­
ri cnrs ~'I (J mm (dont 4!l .... ; rll' plus ne 7 mm).

b) los lcnt illcs petites lilnuchcx (le' Syrir: di am ètrr- des lvpcx retenus supér-ieur
fl ;) mm (75 rI,- rles .t:l"(lin~),

Ln sélection lIIossa!e peut rlonncr- duns la recherche d'un calibre nmélioré
des r ésultats appr éciables comme il :l pu êtr e observ é (Hl Serxou , r11 quelques carn­
pngncs., ilia suite d'Installnuon de station s r!(' Irtage ct de r-oudi tionnement coup é­
retives ri privées. aver rê'('r"fltion des lois (Ir enliln-c ('J('v(> pour semences (len­
nIlcs larges hl on des) .

Mais les résultats les plus certain s et h·.~ plus dlll'fl bles C,] t (ote obtenus par la
sélection génénlo{Jiqlle, Le' caractère hérédl l;li re du rliamètre est in fluencé par
(t8) ;

(\ 5 ) Sur une même pronte, 10 l igrure fluctuante peut n'intéresser QU" 1 Il 2 groins seulement,
(16) le. Iype, Il hile noir (cs...'" rarement rencontrés) sent rebelle, à la sél ecttcn, reproduisant

toujours de. lig ruees plus OU moins occentuêe.,
n 7) Soul pour les lentille• • hl ,le. verte du Puy , pour Iesqcell es il ex rst" un critère d 'épaIsseur du

groin.
(Hl) SurTout chez les lentilles uh lorges blonde., be<>ucoup moins av peu chez les lentille; petites

blanches, gÉnéralement bispermes ( ,,""0 1> ri gousses longues) et plu. rustiques.
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a) la suscep t ibilltê v ari étale- il don ne r cit's gou sses inonuvpcrmc« ou hispcr­
mes. les prern ières produi san t les graillS les plus larges.

- Il) les conditions du mil icu : lt' s lcr res l'ielll's ct hien truva illèos poussant
Ù l'augmentation du diamètre,

- les r-ourli tious c'I i111,lli<[lIC'S, ])l'i n·('iP:l1('111(' Il 1
nu l'ours de la periode r1'l1l'1ification-matlll'Ution. La rtoralson chez 1,1 lentill('
est r emcntuu te el on peut noter trois 01.1 plusi l'Urs ioIuge.... de f'lornison sur la plun­
te (l't les tiges d'un mêuu- pied), En géllèl'al le diarnNrl' va. ('II maturution nor­
male. eu d écroissaut du hus ve rx le sorumr-l. Si de .... lll'("i(\t'nts flworisant l'èchuu­
dago surv icnnent 1111 cours rie hl fOl'lJ11\lIIlJj du ,grllill . l'dui·ci ('.~' s~lisi 1'/ arrc'[{'
dans SOli développemen 1 : il reste étrott 1'\ dcvit-nt ri dl' (d'où c1(>prédati 011 corn­
merr-i ale 0 li ]Jeri es a U Id age-('OIH\ iti 01111ern l' nt a l 'l'c' un % rl(' deu X ièrue ('hn ix
de valeur et de prix j Ilfi'ri('llr~) .

Ces in îluences qui sc tradu ise nt par uue irrt'glll:lI'ili' an nucll e ('l 10CHll.' d:lIJ ....

l'homogénéité des récoltes n écessitcnl I'obscrvutl un rll'S lignel's (,')1 i'lud(' po n duut
plusieurs l'am pagll\'s el 1.'11 cl es situ ati ons di fferentL' .....

hl Epaisseur

L'épaisseur d li gl'UÎ 1\ ue r:lii pas I'ohjct dl.' réi-dcl1\t'ntutioll spécialc (17). Ce­
nendaut il est. depuis q(ll'Iqlles années, rl.'llroché nux cxportntions algér icn nes dt ,
lentilles larges blondes el S\1 r certai us ruurr hb (1"11 narf iculier le march é alle­
mand) leur - manque dépuisseur surtout e Il comparaison avec les importatious
chiliennes coucurrcnte s J[ s'agit. en cc qui com-er-ne l'épaisseur, d'un caractère
variétul /u"rél!it:lil'l.' plus ou moins influencé. {'OIll1l1(' n'lui dll diamètre, par ccr­
tai Iles conditions varié-tales et oxt èricu l'CS , Ln sélccttou rnassale, l('"lIe du moins
qu'elle est pratlqu ée en grHnd au Scrsou. est il cet t'!1:tll'(\ lnop érante. slationunlrc-,
voire l'(>gr('ssiv(' pur suite des conditions mêmes clans lesquelles s'('ffel'tllclIl les
lriugl's (pas-age SUl' rhum Il d!"s lots ~'l ('ollditiolJllf.'I' sUI' dC's l'ribles il felltes lon­
gitudinales ètroitcs) (19). Les travaux d'l\méliorlltiOIl ont !"LI pour hul la l'l'cherche
de lign ées 11 grains bornbès, d'épaissl'ur supér-ieure il 2 mm (emploi. ne crf hlcs sp é­
ciaux),

c) Rapport E/D

Ln coniugaison des deux caractèrcs : épuisscur et li i urn ètrc ('sI assez diffi r il«
li trouver , "obtention de l'Un nuisunt li l'dl!' dl.' l'autre . Ccpeudnnt (ks r~"l1ltals

tangibles ont été obtenus (cf, Tub, 1).

5, ' HOMOGENEITE PHENOLOGIQUE

L'homogénéité nhèuologlque. priuci uulcmcut ail cours de III période de lu
formation du grain et de la maturation est une des quali lés cultu l'ales les plus irn­
portantes 11 rechercher. Elle Il 'est ohtcn lie plci nement que par la s élection géné(l·
logique qui permet la suppression ou le nivellement des irrégularités ct hétéro­
généités végétatives dangereuses sc trudu i sant par une maturation trop échelon­
née (grains récoltés il différents stades (le maturité: verts ou sui -maturés. d e ('O'

Ioration plus ou moins claire 011 fOI1{'('('. nets ou ricli's

(19) POUf élim4ncr les impuretés :,\~(reusc.s, ferreuses Ou les 9t"cines étrangères :"lesees/ ...) de m ême
dlomètre que le, grains de len t ille , (largeur des fentes <,2 mm).
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égrena!':e natur-el plus ou moins lmportrm t HIl rhmnp ou ail cour-s d(' la ri'­
colte ou rln 1ransport de relle-ri

difficulté de luite au champ [ '01111'(' hl hrur-he nar des truitl'll1<'ll!S approprih

- . rlôtormin ati on exact l' Iil' ln <b k api imn dt, 1:1 récolte (2n). ('!C',)

6. - QUALITES CULINAIRES

La qualité ln plus iutuortau!c (outrt- la suvcn r) l'st la tenue il la cui-sxon r-t ln
rnpi d ité de ("('fIl' dernière. 1.:1 dureté des grains ('\lils apparaît toutefois comme
un C[ll'a('i{'l"(' relevant plus (\'\111 uer ide nt cultural (cul tII n" en sols trop rirh{·s en
('ill eni re ou tuffr-ux) Q11(' varl êtal (21),

Les récoltes Irop tartlives (gl';l insu 1'111 atu rés) ou trop longtemps exposées
au soleil ou éc h au d ées <lOllnenl lies grains <le cuisson difficile et restant durs.
L'1ppréciolion de- cette Qnalité est, par là même. assez délicale'. Certaines sortes
dorment des grains se délitant facilement t-u cours de cuisson et n'étant pas pri­
sées pal' Je romrncrcc sont il r èservcr il la consommatlon ïamili alc traditionnelle
qui les rcchr-rr-he pour la conrectlou de c{'l'jain s plats (rn~oÎ1I.,>. chcurhas). Le con­
sumrnaleur européen recherche également lin produit cu isj n è (grain et sauce) <le
coloration normale (pas trop noire) qui n't'st obtenu q\ll' par ries sortes ?t téj:(\l­
men t elllir et ?t cotylédons [nun l'S.

7. - DIVERS

a) Dépérissement de la lentille

Certaines années on constate ,\ans les cmlilnvurr-s. un peu avant ou nu début
de la floraison, un s échage sur pied (\('s lentilles sc traduisant par un jnun isse­
ment-rougeoiement des plantes se' Io rm in:1.n\ par le 11essl'dwment plus 0\1 moins
brutal. mais toi al, des pi ('Ils. C('I ace iden 1 con nu sous le' nom de" « rlénêrissemcnt
de la lentille " s'étend par tnch('s isolées plus 011 moins importantcs ; il se ren­
contre avec une Irêqueu cr ct une intensité varlahles sui vant les campagnes. les
lieux ri los vcrlélês CU1tivl'CS (les lentilles larges blondes paraissant y être plus
sen sihlos). Son élude n'a abouti jusqu'à prese-nt il. aucun résultat positif quant n
ses causes el ô. son traltcme nt (cultural ou am élioratlon vartétale).

h) Hauteur du premier étage de f'lora ison

1.(' pre III ler étage de floraison se situe', quelles que soient les variétés, il quel­
qucs rentlmètres au-dessus du sol. La faible hauteur ile' tige nue qui en résulte
("S{ 11l1e gên(' pour la récolte qu i s'exécute, encore dans sa généralité, manuelle­
ment ('ll Algérie . La sni sie il ln maln des touffes par 1<'$ ouvriers au moment de
I'ar rachugc entraîne. sur-tout Cil cas de récolte d iff éréc. avec surmaturation des
~Oll.~.ses des étages in féricnl's un é~enage plus on moins abondant. La recher­
che' de types « hauts sur pi('r! » (et non versants) interessants pour pallier ce dr­
faut et pour permettre ln r écolte mècnn iquc (à la moissonneuse-lieuse ou n ln
mo issou Dell se-batteuse) n'a don né jusqll'i ri ~\ICl1n rêsll1t:lt.

(20) Un çetard de quelques JO~" dons le choix de 10 date de récolte peut entmÎner des difficultés et
pertes importantes.

(21) Cependant les lentilles pelotes blanches donnent des groins de bonne cuisson. même ré<oltées en
terrains tuffeux.



TABLEAU 1. - NOTATION ET A PPRECIATIOI>I DES VARIETES SELECTiONNEES

l
- -. - . . -

Très lerqss blondes Larges blo ndes
Grosse l.e rqas ve rtes

Peti te s b lanc hes
1 b lanche .3 coty léd on s

1
Métro.

1 Chili pole Se rsou Syr ie je unes vc r l s Syr ie l.e risse

1

.
487 485 3870-4 550 551 462 /6'1 b21 5bD 1

Ampleur de véqé tetion · - 8 9,5 9.5 9 10 8,5 8 6,5 9 1

Fertilifé . . .. ·. . , . . . . . . 8 B,S 9 8,5 9,5 7,5 7 10 Ci

Pori .. . . . . · , · . .. - - - - 9 8,5 9 9 8,5 b 5 10 8
Pr écocité . . . . . . . . . . - . - . - - 6 6,5 7,5 6.5 8,5 6,5 5,5 9 1>

Rendement, , . . · . - - · - , . · . , , 8 9 9,5 9 10 8 7 7 8

Résist"nce

l> le rouille .. · . . . . . . . . . " . . . . - - - r - r - - R

du mildiou .. . , .. .- . . . . . . . . .. r - - R r - - R R

Calibre mm :
di/l mètre de .. · . . . 6.4 b.2 5,8 5,5 5,5 5,7 fi 4 .5 4

Il 7,6 7,4 6,7 b,b 6,7 6,5 b ,2 5.5 5.2
fpaisse ur d e . . . . . · . 2,1 2.1 2,1 2,4 2.4 2,3 2,1 2.4 2,1

;; · - - - .. · - 7,8 2,7 2,8 2,8 1 2,7 2.7 1,1 2,8

Rôpporl E/D .. . . · . . . .. . . .. .- .. 0 ,38 0,38 0.40 0.45 0,47 0 ,33 0.40 0,55 0.62-
Poids moyen d e 1.000 grain• . . . . . . ·. 85 78 71 68 77 65 59 48 38

-
Ré9 ula r;t é 1forme e l nua nce 1. . . · . · . 10 9 9,5 9,5 6.5 7 8 9.5 9

1

As pect comm e rcia l . . -. . . · . 10 '1 B,5 B 7 (?) (7) 0,5 6

1-
Des i ine tion (1) _. . . . . . , .. . . . . , . M.E. M.E. M.E. M.E.A C.F.T. (?) (7) C .F.T. C .F.T. 1

1.- -- ~
-

(l ) - M.E. : Motché d 'Expo rtu tior» - A. : Marché Algérief' . - C.F.T.: Cul t u r~ fa m iliale trad it ionnelle. - (?) " recherche r (variétés -rouveltcs) .



V. - RESULTATS ACQUIS PAR LJAMELIORATIO~~ VARIETALE

A. -". OBSERVATIOKS PRELIMINAIRES

L 'amélioration de la Ientille. telle qu'elle est poursurvrc l'Il Algérie. a pour
dtrcct ives générales de développer' les antitu de s cul tur ak-s et commorcl nles (les
variét és cultivées,

POlir l'étude des lign(-rs , leur corn parnison . leur chot x Ou le ur «hall don. il 11
été dressé;

pour chacune d'elles. (les fiches an nuelles ri l'é('llIlHlll ali \7('$ {l'un mod èle sp ê ­

('i~ll (cf. page 20),
lin système particulier {1 (' notation.

A ce dernier suiet, il l's i bon de donner les renseignements suivants :

1" Ampleur de la végétation

L'ampleur de la végétal ion est estim ée d 'après le dévelop pemeu1 de s plantes
en culture en lignes espacées de 0 rn 80.

Notes de 10 à 9 - Végétation couvran t les 3/4 des inter-rangs,

Notes rie R cl li - Vég(-tation couvrant plus de la moitié des inter-rangs.

2" Fertilité

Noies de 10 à 9 - Très bonne fertilité
Notes dl' 8 à 7: Bonne fertilité.

3° Port
N otes de 10 à 8 - Port érigé ou 1/2 érigé jusqu'à jaunissement.
Noies de 8 à 7 - Légère verse plus ou moins tardive.
Notes de 7 à 5 - Port retombant ou couché pr-ématur-ément sous l'action

des intempéries.

4° Précocit é

Au champ d'essais de Bouîra (annexe de la Station Centrale de Maison-Car­
rée), suivant les années et les var-iétés, les relevés végétatifs ont donné les indi­
cation s suivantes:

Pél'ioue.~ uégélalilles
Seinis - début floraison
1'" fie urs . 1 0 gousses
1'" gousses " dern lères f)ellr~

Defloraison . début maturlté
Semis . récolte

Nombre de joure
95·142

5· 12
10· 20
12· 26

144·181
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L'écart entre ks \-ariélês précoc cs el tn,din's (l ;~ il 27 JOlll'S il la flornison)
l"St pc Il élevé pour une même campagne. l.cx vm-iat ion s dl' durér p r éflorule sont

plus ('OIlSir!Cl'llhlrs rl'uuo {,lllllpagile S\l1' l 'autre (1·12·9i'i= -17 jours), En di-hors des
écarb vuri ctau x. l'illrJUCII(T fil' l'an n éo I!()l'l(' xur ~() il :~4 iou rs surtout marquée
par h-s conditions climatlque s : l'raid, sécheresse hivernale OILI pr intnu ièr-e.

En courlit ions normales (végétation non brusquée aux div crs stades de la vé­
gétation , IH,r le si roco ou 111 s ér-lu-rcsso par exemp le) ; unr- longue periode vegl"
latÎ\'C' prMlontlC' l'sI I1n fal'teur de rcn dcmcut . ainsi quo III du rée ne la floraison,

,la d lll'éc de la période
fi Il Iloruison - rléhu t matur ité est (Ill fa ('(<'\1 l' lie quul i lé (le ln récolte (uu [aun isse­
ment I!l'adul'l ct sans il-('OU])S favorbnl1l lin hon uom-rtssement du firain).

Ces deux dornlèrrs observations l'on duisent tt ne pas rccommnn der un S(,'­

lIli:-. trop tardif ou ù m' le prévoir que pour lrs \';lriélês In"s précoces Qui ris­
quent, cn sr-mis normal. une floraison trop hâtive (avr-il) ct <l'Nre' endommagées
na r ks ~('l('C's précoces dl.' printemps,

Helation entre la p récoclté et l'échelonnement des semailles (Cf. graphique n° 1)

Tri's prèroccs ..
Précoces ..
Demi-précoces. ,
Demi-tar-divcs . . ..
Tar-dives. , .. "
Tri's tnrdives ., "

(No/l')

JO
9
8
7
Li

5-4

Se nutilles

Tl'(',~, tardives
Turt lives
Demi-sa isou
Dcml-saisou
Précoces
Tri'~' précoces

troo
.ser"l~ _. __
$ éft'l' 1000

900

800

1°0

!J()(I;;-;d ~~~.
---- $00

300

1) id,!"Jlm",e Je l'e~/'Dnn~ent g/es ép."VIS d'.. Mf/n,"s

.$uiv~~ Ie# /,innt el' I~ ,P'1!~DC''k' V...v/":4/.o:.



5" Régularité (forme - nuance des grains)

Notation = 10 Très bonne - 9 Bonne - 8 Asse» hon ne - 7 Irrégularltès de nuan­
ce sou s "influence de condi 1ions climatiques (au cours de ln I/W­

turat ion ) ou (\'111) (' srmnalu ratiou - (V5 Tigl'u re f'lncIu ank.

6" Aspect c ornm erc ial

a) Lentilles larges blondes

10 - Triage mècaniquo facile en raison d'un calibre élevé (7 mm) cl dl'
l'épaisseur du ~raill - Tr ès fuiblc ck (Il' deuxi ème choix - Marchan­
dise surpayée.

9 - Calibre large (6,5 III 111) - Grain ép urs [2,~ mm) - 1)(> :1 x ièrnc cho ix ]h'U

important.

8 - o/r plus ou moins important d(' grnins Ill' calibro iuf ér ieur il li mm ­
Réfact ions pos sibles (22),

7 - Réfactions no ssibles pour 'Î< plus 011 moins important (4,7 clr) rie ti ­
grures.

b) Lentilles petites blanches

(pen prisées par Ir commerce d'ex portation)

() - % variable en grains de calibre inférieur (5 11l1n) .

B. ~ LES VARIETES SELECTIONNEES HETENUES

EN GRANDES MULTIPLICATIONS ET EN VOlF. DE LANcF;!lmNT

1" Large blonde Métropole 3,870/4

Origine: Isol ée en 1942 duns une introrhu-tion mélropoli laine.

Aptitudes: lIégé/a/ille - V èg èla tio n très vigou rcnxc - l'l'los bonne {(,J'liHté (2-3 ,ç:OU!i­

ses par in Ilnresccn cc - 2 grains pnr gousse).

- Port dressé.

- physiologique - Demi-jn-êcoce.

- cullurale > Bonne vart ét é pusse-partout (23) - Rendement moyen éle-
vé (10-15 q /ha) , difficilement su r pa ssa ble - A semer il gO kg/bu (en
lignes il 0 m 80),

- comm erciale - Bonne variété dr commer ce (~ il 15 % de grnins de
diamètre' inférieur il 6 mm) .

cuiinaire , Très hon ne.

Destination: Commerce int êrteur cl exnortution.

Station multiplicatrice: BATNA,

(22} Les cpor écloticns 8 ct 7 sont suscepf ible s d'ét.e compens ées po. ,'époisseu. du groin (,> 2,4
mm),

(23) Employée comme témoin dans lous le. essc is.
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2° Très large blonde du Chili 487

Origine: Isolée en 1952 dans une introduct ion chilienne (Ta lcahunno).

Aptitudes: végétative' - Vigueur moyen ne . Assez hon ne ferl ilit é (2-3 gousses par
inflorescence - l grui n pHI' gousse).

- Port dressé,
phy.~ÎoloiJiqll{' - Demi-t.u-uivc - Assez réslstantc <lU mildiou.

. cullurule - B èclamo dl' .~ hon nes terres ct des semis épais (100 kg/na)
de demi-saison. Rendements moyens (inférieurs ù ceux de L.B,M.

3870/4 = 80 o/r).
commerciale - Très IJOlliH' valeur commerc ialc (50 il 90 0/< de grains
ct e cali brc su pèrieu r li 7 mm} .

~ culinaire - Bonne.

Destination: Exportation (à réserver aux marchés les plus exigeants).

Station multiplicatrice: SETIF.

3" Large blonde du Chili 485

Origine: Isolée l'Il 1952 dans une intrnduct ion chilienne (Talcahuano).

Aptitudes: végétative - Vigueur moyenne - Bonne Ierttlitè (2-3 gousses par lnf'lo­
resccnce - 1 à 2 graines par gousse) .

. Port 1/2 érigé.
- physiolo.qiqll(, - Demi-précoce.

culturale - Terres moyennes - Heridcments volsins de ceux de L.B.:'.!.
3.870/4 - A semer un peu épais (90 kil /ha) eu demi-saison .

- commerciale - Assez hounc - Calibre du grain assez élevé ((]5 Ù 85 %
en (l mm 5).

- culinaire - Assez bonne.

Destination: Commerce intérieur et exportation.

Station multiplicatrice: SIDI-BEL-ABBES.

4° Large verte d'Algérie 462/64

Origine: Isolée (1950) dan x une population massale d'un hybride naturel (J.. pe ­
tite verte x L. large blonde) trouvé aux environs de Tiaret (1943).

Aptitude" : oêçétaiioe - Très vigoureuse - Très bonne fertilité (2-3 gousses par in­
florescence - 1 à 2 grains par gousse) - Port procombant, étalé à ma­
turité.
physiologique - Demi-précoce - Floraison échelonnée', rernontan le.
culturale - Terres à blé dur ou bonnes terres à blé tendre (à proscri­
re en terrains trop calcaires ou tnf feux) . A semer assez tôt il la den­
sité de 75 kg/ha. A rècolter dès le jaunissement (pour éviter une dé­
coloration et un ternissement du tégument du grain) ,
culinaire - Bonne.

Destination: Commerce intérieur - Exportation (marché ù creer),

Stations multiplicatrices: Algérie: AlN·TEMOl'CHENT -..- France : Union des
Coopératives du Loir-ct-Cher.



Photo 1
I ;J '" TLO 487-? _" LB 3 870/4
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Photo 2
5 ::= lB 511 - 6:::G13 55 1

1 ::. LV 457 /64-8 =LVv , 621

;," Lentilf e petite blanche Laris~~ 1.

Ori ~ine: Inl roductinn de (;n'.c(' (Sla 1ion cie Larissa).

Ap titudes : végélolivp - Vêsdaliol1 Ir~'S viuourcu sc - Buunc !'('l'liiili' (2 il 3 g()ll~­

ses pur inf1oJ'(·~t("lH·(' - 1 il 2 gr:lin~ pnr gousse) . Port 1/2 r1n'~~('.

plursioloçiqne - Ucml-Iardive . H{>~i.~!;llli (' :\ ln rnu ill c ct :1l1 mlldiou.
culturale - Varii'!i' passe-partout - Bon rcudvmcnt movcn - A semer
e n demi-saison li III dose de 5!i·CiO k~/ha ,

commerciale - Assez bonn r - (;l'aÎn bombé . {'p:iÏ~ m ui s dl' perit e :lli­
orE' (peu prisè pour l'cxno rtntioul .

Destination: Marche intéricur - (;\111111'(' fallliliale trndiûonncllc .

Stations multiplicatrices: (;rELM.-\. Al ?\-TE;'II01 ' CHC',\T, TlI.<\lS0?\ -C:\lml;;]':.

fi" Lentille petite blanche fil' ~yrje 560 (24)

Origine: Isolée en 19;)2 ([;111<; une inl rnrlur tion du !-('\:1nl cultiv èc en A}~üiE' (Dah­
ru) .

Aptitudes: 11I!!letativ c . V('gNalio)l f(Jihle • POl'! Mill , dresst' - Trh Icrl ile (2-:1
gousse,; p ar in rlorcsccn cc . 2 grai Il S par ~Ot1ssc) .

[J!lYiiiologiqw - Tl'0s ]iréro('c - 'R{>"islant<' an mildiou - Scnsihle il ln
touille (mais y échappant SOUH'n 1 grftce- fi sa pl'é('o('it~) .

culturale - Toutes lcrres. Rendement il1fél'irur el) culture normale
(0 ID 8û). A semer lard l'Tl ligl1(';; rauprochces (0 III :>û • () m (jn) ?l la

dose de 70 kg/ha.
commercicie - ASSCl bonne ,- CiJ'~i Il ép(lis.
cnlinuire - Cuisson rapide. Grain sc rléli tant ù 10 C:lIi~SOIl.

Destination: CUltUl'C ()! consommation familial e (razo ûts , rhcurhav) ! raditiounclles.

Station multiplicatrice; SETIF.

~2~) Une I ~gnëa o(ftnf?, n'! 229) réus~lt mli:~U)( qu 'ell e ~Ous les condi nons por ticul ièr es de II') rG;ogion de
Stdr-Bet-Abbès



Photo 3
9 .:= PB 56 0 - 10 =: PB 229

r J "~- PB 277 - 17 oc PG Lü "" 0 1

Photo ~

13 '. r-v PUy - 14 s: F.gypt e- 6 11>
l 5 G,I"'I) - , 6 .:::: Per sicc

i : La rge hlo nd e Scrso u ;;.')0

Ap Wli des : I/I\!I/'! Il 1ioc . Trcs I"i gmn-cuse. Frl'tU e (1·2 ~r01i ns r~ l' ~(Oll,<,se) • Port éJ"Ît::(~ .

IJll1/ ·~i(Jl(Jtliqlu',- Turd ivc, l' l'<;i~I :JI\k 01 \1 mil diou. assez rè si st au tc il LI

roui] lo.
<: II /1 /1l"tI /i' • Tcrrc-, niovcuu cs ;l a., s('z hnn nc-, . Scrui « 112 nr écncc il , :)
k~/Iw . BOil rcudcnu-ul. [i:,rfoi<, inf' éricur :', ct-lui rlo L.IU,!. :t S70/ 4.
('0111111('1'6(1/(' - Bonl1('. (;l';)il1 bomb é, i·"ai~ {2 mm Gl. Ill' hon rlinm è­
t rt- (lO il 2n (;il l n rl ' I'Î (' Ur il r. mm).

cnlinair» - Bonn e.

~l af ious mul ti pl 'catril't':<: SETW. BOT; IIl A.

2" Grosse hlanche de Syrie ;,!il

Apt it u des : utf! (:ll/fi/lc . \'i~()lIreIiSe - Port li rc ssé jll~q n 'it la fru('IHienlloll . couché
pm' ]a suite . 1'I'I:'S r"'l'Ok (.1-4 1l:00IS ~(' S ]H'I' i n florcsccn cc - 1 :'1 2 Gr:lill~

JHU' gou sso).
pllysio{OViqll(' • )"l'è("o('(' (l'dwp[)e dl.' <:C' f:1Ï1 ù la rouille).
cultural» - Ter -rex lllO~Ti1 1H;S :'1 ns scx h() llll C~. Tri' ~ I)ro'\II('[IYe (sauf l'Il
"OlHlitiOIl~ gelin·g). A se mer tard, ù !lI) kg/luI.

commerciale . Passabk- .
cn linairo - [";1':)111 r ouuissan: ri M ' ,](olibnt ll11rfoi" .li 1:l cu isson .

Oest in at inu : Culture f:lIl1îlinIl' ls'01flil iOIlIWI1,' ,

Stations cnnservat r ices : SETI P, i\fATSO:'ol·CARREE.
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Phato 5
Cl -= ru~ 48)' - b ,': LaM 3 &70/4

c - Lfi 6:)5, 2 l 1 - d ' LB ~5 0

c c., LB 8

Photo 6
f " cv 457 '6 ~ - 9 .;:;:; LV" 621

h :-, LB 5 11 ~ I:Z: LB S5 1

Ph ot " ï
J-C' FR ;;2'; - - k ,- 560

i -; Hl n 7 .- 'n -z: P8 Lem>,Cl
,., = r'R f gyp tc 618 .

Orig-in<, : /soli>e en l~G(; dan~ la (i e S(·c IH!:IIJt' (· ,11' l'hyhrid« nnlnrcl IH trouv é :\ Tin ret
(1943),

Aj)Wllllt',-; : /l,;gélIJUlle \ 'ig()III'!'U .' (' - Pol'! ( t :lI( h I1lntlll'!li: - Fl'l'f il e (2·:1 ,I.!Oll~ S(' ~

Il;lr in n()1'('..,('el1(' (' - 1 Ù 2 grain" ]Jaf gO\1 l>~(') '

physiolo[liq{l(' , T urdivc - Coloration verte (foin coupé) :'1 ][1 matura­
1ion (a!>s (')1("c de juu uisscmcut ). (,"ni n ~ à ("oly] (·rlOllS vert s.

cntturale : Tr-rr-es il blé dur, hOI1I1C' terres :" hJ(> tendre. Rcudcm ent
in îèrir-ur Ù celn i de L.\', 462 /6 ·\' Semis p récoce il 70 kg/ha.

- commrrciut e . A Il d ern)\ll ('r (\'aril'l(' rh:,·nlc) .

rrllinnil'r - TlOI\Jl (",

Destination: A re chercher.

Station conservat r ice ; AIi\' ·T E:I/Ol
'
CHEXT.
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EN OBSERVATION

i Large blonde 605/211

Origine: Isolée en U14~ duns une souche nl géricnnc (Sersou).

Aptitudes: oéa étatioe » Plus vigoureuse que t'l'l'li le.
physiologique - Très lardin'. Ù senu-r 11'(\S tôt. Grande résistance à la
rouille. Scnsihlo à J'échaudage.

- culturute - Bcudcment SOUS-tlIOYt'tl (lrt-s inférieur :'1 ct-lui de L. B.
3.870/-1 sauf en cas d'attaque de rou i lle).

Destination: Géniteur de résistance à ln rouille (~5).

2' Petite rouge d'Egypte

A ('ssn~'l'l' e-n culture tr.ul it ionuclle (Oaxls) .

(25) A Cl> t,t'e a été envoyée, sur demande, ou Chili.
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VI. - LA PRODUCTION ET LE COMMERCE DES SEMENCES
DE LENTILLES EN ALGERIE

A. - LA REGLEylENTATIO N

La p r odu cti on ct le commerce Iles ~ellWI1CCS um èliorè cs d e lent il les , p roduit es
Cil Algéri e (26) so n t (comme pour les autres l é~lI l l1 cS secs ) ri'g J.eme n tés par l'a r rê­
lé <lu :26·1 - 1{ ~ , dont les disposi tions prévoient les calég'ot'Ïes de semences suivantes,
pouva nt ('! r (: se ules o ffe rtes (l UX ac hete u rs :

1" Les se nte nces am êli0 rées

sc divi san 1 en :

- seme nces s électlo n n ées, issu es d l' sé lec tio n gé nén l o ~ i qllc c l pr ésen tan t 11 1W pu­
l'clé \' :Jl'iélll lc d'au moins 999 0/ 00,

- s eme nces a/{ri-res. issues cle sé1l'(' l in ll Illa s'iak IIU l-(l'u{';dogiquc e l [ll'{'senlalll

11IH' puret é va r i éta le su pé r ieu re il 990°/on-

2" Les se me nces o rdinaires

ou semences 10111 venanl, iS,\lIcS ou non <le sélect ion.
mai s d eva n t préscn tr-r 1IIll' p u re té v:il'j"lalc supé ri ('lIl'l' Ù 05 1";' (c'es t-à -dire ('O l'I 'C S­

po ndre - il 1:1 quali t é « cx tru » des no rmes de l'O .F.A.L,:\.C.)

Les SCIllClH'('S de l'CS d if férenles nll('~ll l' il"s do ivent p r('sl'n l l'l '.. l 'II o u t re, un e pro­
p ret é de 9B 'j,- c t un e fll l'llll ~ J.(c l'm inat il' l' dl' gO 'Ir (27) .

B, - L'O RGANI SAT ION ET LA PHODUCTJ()~ CO NTRO LEE

Ll~ S souc hes sé lcd iOIlIl ':'C S, f'oum ies pa r les SI;:11 iOlls (Ccn Il' ,1) <' e l n t-g ional e~)

(Ii'pendant d u Sf:I'\'ÏeL: de I'Expêrimcntntiou ag ri ('o lc l'Il Algrl 'i e , sont co nfiées à d es
;l grÏ('ulltell r s sé r-ieux f:1l H l l ' de leur mull ip l iention accélé rée el con 1r ôl ée.

(26) Les se mences importées son t SOU01lSe:s. à une ri g l ~mc.'l to t ,on so :ciol(l (Cllré r~ du 27 - l2 -S4). Le i
irnpor tot ions so n t rer es et pe u fr ';quentC$ è l'he ure actue lle . les QuelQues·une . signalée s sont d 'origine
ch i"e n no, (d ire c te Ou ind irecte) e t ..:>nt sug gérée. . ..utou l pa r le. ochereues étrangers [allemand s, nord i­
QU~) des récoltes a lg ér ien nes en ra ison de l'o bscnc e de br uc ho qe et de la be lle p résen tation commer cio.
le obse rvées dons les livra isons d u Ch ,li sur le urs marchés. Une gr ond e a tt ention d oit ë tre portée à de te lles
lnt rod uctlcns, e n roison de l'h ét é rog é néité vc ri ètc le co ns tcrée ici à tc cu lt ure des lentille . ch ilienn es (ti ­
g ru re , co libre ). L'absence de bruchoge consto tée po, 1es "I,ong e rs n 'c s t po s d ue ,:'1 une résista nce s pé cif i­
Que a u dé prédateur (non observée 1u'Qu' ie< en culture a lgé rienne d es so uche> irHroduile sl mo ls est d ue ,
plus vroilsemblcblemcnt aux cond itio ns pa rtic u lières des milieux ch iliens de p rod uct ion qu i ne porcis ­
sent po s être favorobles o u développ emen t de cet occ ide n t .

(2 7:, Récemment obciss ée à 85 pour cen t.
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Les ]lror1l1ctcUI'S qui sc livrent il celle nUlIlipliea t ion, sonl SOllmis <1

- !les ohligal ions techniques el culturales,

lin con Irôle officiel (qlli s'exer-ce en deux l'ois: un con 1rôle sur pied et au champ
Ile!'; cultures - , u n contr-ôle ('11 labor-atoire (Station Centrulc) de ln semence mise
en vente) . suncl ionn é par la dèl ivrnnce, dans le l'as fuvornblc. d'un certificat
(J'agl'éage définitif.

Si J'exécution du contrôle en 111bol'n!oin' sm' les lots de semences conuuevciales
est facile, par conn-e le contrôle au dWlllj) ('sI plus rl(oliral et réclame de ln »[lI'l <!('S

contrôleurs une connaissance parfaite (le la morphologie cl de 1:J phénologie des
var-létès ù contrôler ainsi qu'un don certain d'observation.

L'ident if ication cl l'épurnfion ml champ des lignées en mul l iplinllioll ['si di Ifi­
cile chez los pr-oducteurs soumis Ail con trôlc. Les caractères 1I101'pho logiques SIII' les­
quels elles on 1 à porter : colorntion du collet ries [curies plants :'1 la levée, forme
et dimension des folioles. nombre de fJC'UI'S pm' inflorC~('('ll('(', coloration des fleurs
(plus ou moins teintées de bleu L dimension (les étendui-ds , lJo!'1 des plantes, cie,
son 1 ml fugal'cs O\( flue tuants ou alt érables. Par ('01111'1', l'hèt èrouènêitè de la v è­
,qùla 1ion (prérot-ité, Innnlssemen 1) l'si plus f'ncilemen t ])('rl'('pliblc.

POlir remédier ù e.CS dif'Iirultès. il est rccotumand é aux producteurs dl' ne mul­
tiplier- qu'une seule lignl'C' pal' exploitation pour éviter Ioule cause d'adn ltéra lion,

c. - L'IMPORTANCE DE LA PHonUCTrON CONTROLEF.

Bien que mise SHI' pied depuis 1944, la p)'or!m:IÎoll contl'tllée de "ellleJl('t'~ de 11'11­
Hiles ne s'est pas (comme ll'uîllellrs rclle des autres lé~l1lllcs secs) prnl lquemcnl
développée par sui Il' de l'ind if'f'èrencc des :lgl 'iClIlIetlJ 's, produclcurs cl IIIilisntcurs,
j'CS tés rians leur ensemble il hl culture rie leurs var-iétés IOIlI venant.

Le faible tonnage mis irJ'é~lI1i1'rcnlcllt (cf', Tah, 2) li
«ulteurs. infime pnr rapport aux hesol Il S (1.000 q l'Il 195 i)
influence amèlior-an-ice SUl' JfI f.\rantlr culture.

la disposition nes agl,j.
~ ~ ~..

n Il jusqu ICI. ru aucune

TA8LU,U 2. -- PRODUCTION CONTROLEE DES SEMENCES DE LENTILLES EN ALGERIE

,-

1

Nombre ho soumis q edrnis

de pla "leurs Il) ev contrôle oU CAD,

19S8 3 16 82

1957 - - -
1956 - - -

!
,

1955 [2 ! 423 860-
(1) Autre. que les stctions ol/,ciell",.



VII. - CONCLUSIONS

La production nlf{erielllll' de )('nlillt':, t' ,~1 l'Il nctu- r~An's~ion (des ~ /:~ cuvirou
([l'puis lY51 - cf. nota n" 2) dont les cnuscs sont ù rechcrehcr dans :

- des raisons culturales (retour il l'ussolerucnt quudr-ienua l cl ù la jach ère e cnl­
uv éc » en honneur autrcfols, duns les grandes l'é~iom, de l'ullurc ct qui avaient été
ubandunucs pour I'assolemcnt biennal intensif ml mouu-n! de la grande fuveur de ln
lentilk- dont la généra lisation imprudente s'est tradui Il' par une rèduci inn sensible
rlox rt-nrh-ments des blés sur-cédant au l{>gll[l1l' sec dans ln rotation},

- des raisons ée')llOll\iqlles : baisse I\eS ('OUI'S Ù I\'xporlat ion (n'lldnllt la cultu­
re moins intéressante f'inanr-ièr-ement uujourd'hui qu'il ~' a quelques nnnées}, con­
currcncc étrangère sur les marchès rl'cxportu lion, cie.

Les productcurx dl.' leu! il les onl :'1 leur dispos! lion (IHll l' une gamme de varié­
Il's sélcdiollllécs, hien adaptées, susccpfihles dl.' satisfuire :

- il leurs desirlcratu el aux diverses rondi lions dl.' Itlili('u cil'" zones où ln culture
dl' cc légullle SCI ' pelll {'Il'C envisagée avec ('{'l,tilucie el profil.

- uux ('OJlHlitions des divers d ébouchès noxslhlcx (couuuercialisation localc, rou­
S"llIl1lH 1iOI1 l'Il milieu familial traditionnel, exportation).

QUl') Il' que .soi1 ln dcst ina lion cnvisux ée, l'emploi de SCIIICI\Cl.'S sèlectionnècs ne
peul que :oit' truduirc 1);)1' tille augrnen 1u1ion de lu pro((ucl ion el surtout pal' \I/1l'

uméllorntto n seu.sihle de la qualité des récoltes ull-(él"iCllllCS, devant perme 1t1'(' non
seulement la convervation des lllul'('hl'S :\l'lIuis Ofëlropole, Pars nordiques) Illnis ruê­
Illl' leur èlargissement.

Toutefois, celle amélioration ne saurai 1 êlrc l'aphte, marquante cl l'fi'il'l1t'C que
,.. j les efforts du Scrvu-c de l'Expérimenta lion agr-icole l'II A)~l'I'i(' son t suivis ct
complétés pnr l'o r- g a nlsa tio n privée ou cottert Î\'C d'une [J rorl 11\'1ion, sous contrôle
officiel, des quantités de semences séler-tionnèes nécessaires.
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CONSEIJ.S PRATIQUES SUR LA CULTURE DE LA LENTILLE EN ALGERIE

N'entreprendre la culture de ln leul illc que d31lS la zone cl dans les terres il. hté
tendre.

Lui ré server les sols Irai s, assez prof'ourls, sains, perméables. li'gel's , siliceux, peu
cu lraircs moyennement krtiles, ameublis et propres.

-- E ... il er les terres lrop Icrtilcs. trop frakhcs (poussant ù l'excès de végétation cl
il la cuul ure) , les situaüon s gd ives nu prinll'mps (:'1\" r il-ruai). les sols lu ffr-ux
ou trop riches en calcaire (donnant drs lcnrilles qui cuisent mal).

Limiivr- les emblavures aux disponihilités saisonni ères en main-d'œuvre, calcu­
lées il r-a ison de 5 à 10 jOIII"I1(>CS d'ouvrier s pur hectare pour les désherbages, 6 il
X [ourn écs par hectare pour ln rér-olt c, eu Ienant compte de ln rapidit é obliga­
tu ire ()'(!XéClllion de celle-ci (en quelques [ours).

1['I<'O rpOl '('[ ' la lentill e d ans l'nsso lonu-nt bl cunn l av ant le hl?, ou en 3' sole rie
l'assoletucut quadriennal (jach ère travaill ée - hl r . lentille ' bl é ou avoine) po,­
sill)le dans les meilleures terres rlu Sersou.

DI:'s l'l'Il1èvernent dl' ln [)llilk précédente, c!érhall lllel', puis donner un hou lahou r
rl'autouuie (25-28 cm) sui vi de façons rl'rnncuhtissement (hcrsagcs), e\ en ens dl'
semai lles tardives, d'un lahnur léger rie rerroiscment.

Enfouir il l'automne :iOO il 400 kg ' tle supcrphos ph nte ('1 200 Ù :'\00 kg dt- ch loru­
re lie potassium à l'hectare,

Cultiver ln lentille « lar ge blondc s (cell e qui M' vend Il' jJlm cher): la « Ül l' ~('

verte Y.> , lu « pe tit e bl anche de Syrie ~ (lentille de troupe) de pr éférence ù ln leu­
lille \'(' )'1(' nu Puy (rie déhouch é limité et très sensible au tuff el ou (·llkain'\.

Semer après le blé , d'octobre Ù janvier, snivant les rrgion,s ct les altitudes.

Echelonner votontaircment les semis en grnnrlc cultur-e, SUII' la période sus-in­
di quée, pour faciliter la bonne exécution ultértcur o des travaux d'entretien et de
récolte.

Semer en lignes continues et régl1lirrement espacees (SO-60-80 cm) il la dose de
:l~, il 40 kg pour la « ve r te du Puy» l't la e blanche rie Svr i ex,. .fa à 60 kg pour lîl
« lar ge blonde ».

- Forcer les doses en fin de campagne (50-fiO-HO kg).

- Enfouir III semence peu profondément (4-5 cm),

Biuer mécaniquement Fintrr-rang lli's que les Iign es sc desxlnent, en évita n t de
recouvr-ir les lentilles,

Répéter lex hinng('s deux f'l trois fois au cours dl' la végé1Hlion, les ('('sser il lu
floraison.

-- Désherber très soigneusement il la ma in su r le raug, un mois après le premier
binage.

- Poudrer aux insecticides il la floraison (dès l'apparition d'cs bruches, avant la
ponte),

- Surveifler journellement et sérieusement , à partir de juin, la maturation des
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lentllles pour éviter une récolte précoce (grains verts ridés) et une récolte tar­
dive (perles importantes par égrenage naturel) ; procéder à la récolte lorsque
ln pblntt> .iaunit. «t à maturité des gousses de la base.

H écnlter doucement et rapidemen 1 ù la ml! in pur ai-rachngc nu Iaucillage au ras
du sol .

I.nissct- s èchcr en anda ins deux ou trois jours.

Transporter les récnl tes sur l'aire ù hall re dans des chnrrcttes bâchées ou des
dlll rrel 011s p]cins d'esp icadoras.

Cons! i tuer des meules dt: conserva 1ion en attendant les battages,

Battre le plus rapidement possible (pour éviter les dégâts des bruches), soit au
pied des bêtes (petites quantités), soit à la batteuse spéciale (grosses quantités),

Tararer, trier, calibrer les grains obtenus en vuc de leur bonne présentation
commerciale.

- Utiliser les déchets de triage pour l'engraissement des animaux, et la paille com­
me rourrage.



ANNEXE

TABLEAU

DE CLASSIFICATION DES VARIETES

DE

LENS ESCULENTA MOENCH

RENCONTREES EN ALGERIE



I. - GOUSSES DE GRA~DE TAILLE (15,5-20 mm de long - 7,5-10 Dun de large),
aplaties. Grains de grand diamètre (6-9 mm), aplatis. fleurs de gra n de taille (7·8
mm de long), blanches à veines bleu clair ou très rarement bleu clair. 2-3 îleurs par
pédoncule. Dents du en lice plus gJ"andc.~ que la corolle , ., . 0 • •••••

- gousses colorées de pourpre (anthocya ninc) ayant maturité et brun dai r il
maturité. Jeunes semis et plantes adultes plus ou moins int ensément colorés
de ponrpl·C. Cotylédons jaunes .. , .. . o' ... , 0 ' , •••• , " • 0 o. o' . ...
gousses vertes avant maturité, de coloration jaune paille il muturitè.
- grains à tégument jaune-velot (parfois l'OSC ou brun il surmat ur i t é) .

- grains Ù tegUllIl'llt unieo lurt- nu marbr é de tigr'ul'cs vert foncé. Cotyle-
dons jaunes.

- Collets des jeunes plantules de coloration fouge (lentille large blon-
de vraie) (-185) .. o ••••• 0 0 , •••• ••••• •• •••• • • • •• ••• ,. , .

Collets de s jeunes plantules incolores ou peu colorés (487,3870/4,550)

- grains !J 1t~glJmenl juune-verl , taché de vert foncé. Cotylédons orangés
(var. Sicula BARUI,INA)

jeunes plantules il collet l'ouge. . .. . . .. ., ., .. ... ..

iucolorc. 0 ' .

- grains à tégulIll'nl !{l'h rougeâtre, tigre ou non rte noir.
Cotylédons jmlnes. . .. .. .. .. . , . . o. . 0

orangés., ,. o ' ., ••••• • ••

- grains il tégument violacé.
Cotylédons [rnmes (lentille large violette) .. .. . .

nrang és, 0 ••

_.- gousses vertes morrlor-ècs de violet avant matut-i t è, de color-ation jaune pail­
le ou brun clair à maturité.
- grains à lég-ument à fond vert plus ou moins fonc é. plus ou mnins tigré de

noir bleuâtre. Cotyl édons [aunes , , ., .. , .
Collet des ieuncs plantules ('1 tlgcs adultes incolores ou pen colo­

ré s (lentille lar~e verte d'Algérie) (462/64). . .. . . ,. ..

II. - - GOUSSES DE PETITE TAILl.E (G- H) mm de long - 3,5 fi 7 mm de large) .
Grains petits ou moyens (3-o mm de dlnmètrc}. Fleurs petites (5-7 Hlm rte lonz), de
cotor-ations diverses, Gousses non déshiscen les à matur-ité de forme nnrmn le, grai­
n~s .rel~tiverncnt pet ites, assez fr'agiles, plantes de couleur normale des lent illes en
vegeta tton . Pubescence moyenne.. .. 0 0 •• •• • 0 •• • • •• •• •• • • •• • • •• •• o'

ssp, macrosperma B,\I\UI.INA

oar. eruthrocar pa B .\RULINA

uar. nummularia (A.L.)
uar. sub-nummular!o. P. LAUMONT

el A. CHEY ASSUS

oar . tinuertiana P. LA1JMOKT
ct A. CHEVASSUS

uar . sub-tinçeriiana p, LAUMONT
et A. CHEVASSUS

var. iberica BARUU NA

vnr. rubiçinosa BARUJ.I NA

t'al'. oiolacea Po LAUMONT
et A. CHEVASSUS

nor . sub-uiolaceo P. LAUMONT
ct A. CHEVASSes

oar. algeriensis P. LAU~fONl'

et A, CHEYASSOS

ssp: microsperma BARUI.INA



- 1-2 fleurs par p é"doncuÎe, bleues, "bleu clair ou blanches. Dentes du calice
égales ou plus grandes qu e la coroll e. F olioles petites.

Grains de 3-5 mm de diamètre.. .. .. .. . Gre» asiaii cae B.... nur.ix.v
Grains à tégument jaune ro se translucide.

Cotylédons orangés - T égurnenl : unicolore.. .. .. .. .. .. . .
taché de pourpre ou de noir

foncé , ., ..
Cotylédons jaunes - Tégument unicolore, .

Grains à tégumen t jaune-vert, non tigré, cotylédons [aunes , . .. . '
Grains à t égumcn1 rouge ou légèrement violet, sans tigrures .

Cotylédons orangés (lentille petite rouge d'Egypile).. .. . ...
Grains il t égument l'ouge ou lèg èrument violet, ponc tués de pour-

pre ou de noir .. . . . . .. .. .. ., .. .. .. . . ,. .. .. .. .• ..
Cotylédons orangés (lentilles d'Algêrie) .. .. .. .. .. .. ..

- Grins de 5·6 mm de di am ètre ' Gre» interm ed ice B.\RUf.l~A

Grains aplatis à t égurnen 1 [aune-v ert. Cotylédons jaunes.
T égurnen t un ico 1ore ou ilia rhr é li (' ver t foncé (1en tille grosse

blanche de Syrie) (551).. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. ..
- taché de noir ou de vert fon cé , .

- 2-4 fleurs par pédoncule, blanches ou striées de bleu. Dents du c alice beau-
coup plus grandes que la cor o lle. Plantes plus fréquemment de couleur vert
clair (ver t jaunâtre). Plantes il port ér igé . . Gre" europeae B .\HLU;-IA

Gousses tachees de pourpre avan t matur it é. Gnüns de 4-l5 mm de dia­
mètre, à tégument [aune vert, marbré de ver t foncé et ponctué de noir.

Cotylédons jaunes
- jeunes pl antules

il collet l'ouge (lentille ve rtc du Puy, petite verte
d'Algér-ie) . . . • .. • . .. .. .. . . ..

» incolores ..... .. . . .... ..

Cotylédons orangés.
- li collet rougc ..

inCO\OI·CS .. .. . . .. ..

Gous ses ver tes avant matur-ité (sans anthocyan ine). Grains à tégument
jaune-vert non tigré ou marbré de vert.

Cotylédons jaunes .
grains tr ès bombés (E /D = 0,55 - 0,62) (lentille petite

blanche de Syrie (560 ) (Larissa I).
moins bombés (E/D = 0,48) (lentille petite blanche d'Al­

gérie) ,
- Plantes de couleur vert fonc é il maturité.

Gra ins de 5 à 6 mm de diamètre à t égum ent Iaune-vert , marbré de
vert foncé .

Cotylédons verts (621) .. .. .. .. .. .. .. .. . . . . .. .'

var. persica BARUI.INA

var. niaripnnctata BAHUT.l!':A
uar. [jilva I3ARUl.INA
var. uiridulo B ,\RVLTNA

uar, oiolaseens B .\Rul.rl'OA
var. punctata (A.L.) HARULlNA

var. sub-nummularia I3:1.RULI)\A
var. sub-atrooiren s BARUI.Il'A

var. Du puuensis BARUI.]:>:A
var. sub-dupuuensi« P. LAli:\IONT

ct A. CHEVASSUS

oar . sersuensis P. LAL:MONT
et A. CHEVASSCS

var. sub..sersue ns is P. LAUMONT
et A. CHEVASSUS

var. vulgaris (A.L.) BARULINA

var. oiridtssima P. LAUMONT
et A. CREVASSUS
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